
 

 

Commémoration des fidèles défunts 
2 novembre  

ACCUEIL 

Seigneur rassemble-nous dans la paix de ton amour ! 

1. Nos fautes nous séparent, ta grâce nous unit ;  
La joie de ta victoire éclaire notre nuit. 

2. Tu es notre espérance parmi nos divisions ; 
Plus haut que nos offenses s’élève ton pardon. 

3. Heureux le cœur des pauvres qui cherchent l’unité ! 
Heureux dans ton royaume les frères retrouvés ! 

           Kyrie eleison !          Christe eleison !        Christe eleison ! 
     Seigneur, prends pitié !   O Christ, prends pitié !   Seigneur, prends pitié ! 

PAROLE  

Lectures choisies au lectionnaire des défunts : 

• 1ère lecture 

• Psaume 

• Evangile 

PRIERE COMMUNE  

Tu es notre Vie et notre Résurrection ! 

EUCHARISTIE  

Jésus le Christ, lumière intérieure, 
ne laisse pas mes ténèbres me parler. 

Jésus le Christ, lumière intérieure, 
donne-moi d’accueillir ton amour. 

Sanctus, sanctus, sanctus Dominus Deus Sabaoth ! 
Pleni sunt caeli et terra gloria tua. Hosannah in excelsis ! 

Benedictus qui venit in nomine Domini. Hosannah in excelsis ! 
Saint, saint, Saint le Seigneur, Dieu de l’univers ! 

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosannah au plus des cieux ! 
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosannah au plus des cieux ! 

Agnus Dei, qui tollis peccata mundi,  
miserere nobis ! … dona nobis pacem. 

Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde,  
prends pitié de nous ! …, donne-nous la paix. 

La mort ne peut me garder sur la croix ; 
Mon corps ne peut que revivre en tes bras ; 
Je vais vers toi, mon Seigneur, dans la joie ; 
Je vais vers toi, mon Seigneur, et moi Roi. 

La joie ne peut s'être éteinte à jamais ;  
Le feu ne peut que brûler désormais.  

Je tends les bras, mon Seigneur, tu parais ;  
Je tends les bras, mon Seigneur et ma paix. 

Mon cœur ne peut se résoudre à la nuit.  
L'amour ne peut se dissoudre en l'oubli.  

J'entends ta vois, mon Seigneur, tu souris ;  
J'entends ta voix, mon Seigneur, mon Ami. 

Le jour ne peut se cacher plus longtemps ;  
L'hiver ne peut que céder au  printemps.  

Tu sais mon nom, mon Seigneur, tu m'attends ;  
Tu sais mon nom, mon Seigneur, Dieu vivant. 

Ta vie me prend et m'emporte joyeux ;  
Ton sang me prend et je rouvre les yeux.  

Je vois tes mains, mon Seigneur, dans les cieux   
Je vois tes mains mon Seigneur et mon Dieu ! 


